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vénéré soit désormais un lièu de l~e~~a~..
Mgr de 'floit télloignalz son inteérêt à la cause del'nvrié

Lavai, en tfiisant appel en 18-55. aux fabriques et aux personnes
fortunées du pays, pour les engager à prêter une partie dles
fonds niécessaires au couronnemient de cette Seuvre capitale.

Deux nouveaux diouèses furent érigés ei 18.56, les doèe
d'Hamiîlton et dle London, et la provin-ce ecclésias;tique de Qu(--
bc fut dotée du collège des eni.jvèscx 80 et tiu
collége de Rimnouski, en 1863. (1)

MgI(r <de 'f'lua fonda. en 1862 l'(-Euvre dlu Denier <le Saint-
Pierre, et contribua aussi pendant qu'il était curé <le Queèbeu, il
la foirlation dles é'coles chrétiennes, en 1842, de la sorýiété Satint-
Vinceent <le Paul, en 184(5, et du couvent <lu Bon Pasteur, en
18-l 5 0.

Mýgr de lloa se- rendit à Roine en 186:2, pour le règlemîent
duniie impo)<rtante affaire i't pour aýssister enî nmêîe temps à la
canonisation dles martyrs <lu .Japon. 'Ce sera sans do<ute un
-des plus l'aux jours (le ia vie, " écrivait-il avant so>n dép'art,

cclue celui où il mue sera donné de voir le Souverain Pontife
aux pieds duquel il y a, douze mns je nie sentis pénétré d'un si
profond sentiment de vénération et id'amioim."

Le troisièmne Concile Provinciatl de Quèhec eut lienucex 18053,
et, fut présidé par mgr <le ioa que le Saint Sgeavait revî.4u
<1<1 Ii<,<* dle tons les pouvoirs de Métropolitain. (1 )

MgItr de Tloa ré'édita en 186.5 s-i traduction du 'Nouveau-Tes-
t4iiment, préparée spélcialemient punr les fidèles, et, qui lui valut
un bref lèIotieux de Pie I'X.

M<lrr Turîreon mîorut le 25 août 1867, après plus <le douze
an-le maladie, à l'âge dle soixainte-dix-neuf ans, et fut inhumé

dans la cethédrale de Qu4l;ee, le 28 du mêmile mois.
-En apprenant la mort dle notre vénié.rablle aceô.u,

r(lisait Mgcr Baillargeon dans son miandemient d'entrée, «"vobls
ravez sans doute partagré avec moi. Nos Très Chers; Fr-ère, la

(douleur profonde dont nous avous été pénétré nous-nième e.n
recevant ses derniers 'soupirs. Sa douceur, sa touchante lienvtcil-
Ian-le, sr.enr, s paternelle pour son clergé, son amour pour
son peuple, son zèle et sa sollicitude pastorale, sa charité pour

,1) Le colli'gt' tics Trais.RiviWres fût ft'iîîh. u-ar Migr Cotik-,t.'t t'î'iiii de Rit-iiski,
pas les a1bés L-ilioiiutt. et Potviin.

(1) 'Nelif ' je sstZrutau tri.it'"mnh conxcile de Quluce iqui s'u'îîviit 1e-.14 muai


